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Des associations de protection de l'envi-
ronnement agréées comme la notre ont
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xes. « On sait par exemple qu'il y a une
baisse de la population de grenouilles,
mais on ne sait pas ce qui se passe. Il
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Jaire comprendre aux gens quiil y a des
points noirs. La Lozére est préservée
mais ce n'est pas pour autant qu'il ne
Jaut rien faire. »

Revendiquant une place d'expert sur les
milieux naturels lozériens, le conserva-
toire fait figure de vigie depuis désor-

mais vingt ans. Et ses membres sont tou-

jours impliqués pour poursuivre inlassa-
blement leur mission auprés des admi-
nistrations comme ' du grand public.
«Les | mentalités changent,
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